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Exposition des travaux des membres 
 

Dans le cadre des festivités commémorant le 25ème anniversaire de la Société de généalogie Saint-Hubert, les 

membres ont présenté leurs travaux de recherche, photos anciennes et arbres généalogiques en éventail (p.5) 



 

 

La Société de généalogie Saint-Hubert, organisme sans but lucratif, a été fondée le 22 février 1989. Le groupe a été 

constitué en société selon les lettres patentes données et scellées à Québec le 10 avril 1991 et enregistrées au libro 

C-1353, folio 5. 

Dépôts légaux : Bibliothèque nationale du Canada. Bibliothèque nationale du Québec ISSN-1182-1736 

Les textes publiés dans le journal « Dans l’temps » sont sous la responsabilité de leur auteur. Ils ne peuvent être 

reproduits sans le consentement de la Société et de leur auteur. 

Conseil d’administration 

Président : Pierre Decelles (191) Directrice des 

conférences et sorties : 

Bibiane Laliberté-Bernier 

(089) 

Vice-président 

Directeur informatique : 

Ronald Valois (078) Directrice des 

répertoires : 

Denise Boutin (309) 

Trésorier : Jean-Luc Laliberté  (090) Directrice de la Salle 

Huguette-Paradis : 

Louise Paris (174) 

Secrétaire : Clément Laliberté (114)   

 

Contact  Réunions mensuelles 

 

Pierre Decelles, president 

Téléphone: 450-445-0080 

Courriel: contact@sgsh.org  

 Elles ont lieu tous les 3e mercredi du mois à 19h30 au local de la 

Société, sauf en juillet et août.  

(Prenez note que lors de nos conférences, celles-ci sont ouvertes au 

public.) 

Adresse  Cotisation annuelle 

 

Centre Pierre & Bernard-Lucas 

3500, rue Grand Boulevard 

Saint-Hubert (Qc)  J4T 0A1 

 La cotisation est payable avant le 1er décembre de chaque année. Elle 

sert à assurer le bon fonctionnement et le développement de notre 

Société et en est la principale source de revenus. 

Les membres reçoivent le journal à raison d’une copie par famille. 

 Membre individuel 25 $ 

 Membre associé (conjoint) 15 $ 

             Salle Huguette-Paradis  

 Heures d’ouverture 

Lundi: 19 h à 21 h 30 

Mardi:  13 h à 17 h 

Samedi: 13 h à 16 h 

 

Assemblée générale et élection 
Elles ont lieu une fois l’an au local, le 3e mercredi du mois d’avril, 

sauf si avis contraire 

Site web  Journal imprimé par 
COPILAB INC. 

830 chemin Chambly 

Longueuil (Québec) J4H 3M1 

Téléphone : 450-679-5050 
 

www.sgsh.org  
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Le mot du président  

  

 

 Le mot du président 

Par Pierre Decelles (191) 

 

L'année 2014 a été remplie d'activités en tous genres pour fêter les 25 ans d'existence de 

la Société de généalogie Saint-Hubert. Il faut souligner le travail des différents 

organisateurs et la participation d'un très grand nombre de membres. Nos festivités ont 

été un grand succès, grâce à l'implication de tous. 

 Pour terminer l'année 2014, nous avons de bonnes nouvelles. Notre société a accueilli depuis le 

mois de septembre une dizaine de nouveaux membres auxquels nous souhaitons la bienvenue.  

 Nous avons tenu une assemblée générale spéciale au cours de laquelle les membres ont voté pour 

accepter la modification des lettres patentes, tel que demandé par le conseil d'administration. Nous avons 

reçu la réponse de l'Agence du Revenu du Canada. Nous sommes désormais une société de bienfaisance 

reconnue. (Voir l'article du trésorier, Jean-Luc Laliberté) 

 L'augmentation des tarifs postaux a amené le conseil d'administration à examiner l'utilité de la 

publication du bulletin Dans l'temps. Les frais sont de plus en plus élevés et les bons articles de fond 

sont de plus en plus rares. Le bulletin manque son but de susciter de l'intérêt pour la généalogie et pour 

la SGSH. Nous souhaitons améliorer le contenu du bulletin, peut-être que 6 mois de collecte d'articles 

nous permettrons d'offrir plus en quantité et en qualité. Votre participation est requise pour fournir des 

articles, nous visons un journal avec plus de pages et plus intéressant pour tous les lecteurs, de notre 

société comme des autres sociétés. Il y aura une publication pour le souper de juin, avant lesvacances. 

L'autre publication sera pour le brunch de Noël. 

 En 2015 des travaux seront effectués sur notre site internet pour le rendre plus facile d'utilisation 

pour les membres. 

 L’an 2014 fût une bonne année, mais je souhaite à la Société de généalogie Saint-Hubert et à ses 

membres que l'année 2015 soit la meilleure qui soit. 

A tous,  je souhaite ces vœux traditionnels,    Joyeux Noël et Bonne année. 

 

 

 

 

Remerciements 
 

Le conseil d'administration de la société remercie les membres qui ont donné des livres et du matériel. 

Plusieurs de ces membres ont demandé l'anonymat, parmi les autres, il y a Yvan Huot pour le livre 

Généalogie et histoire des Pannetons, Ovide-Michel Robidoux pour un ordinateur, et Ronald Valois 

pour plusieurs articles de bureaux. 

À tous, vos dons sont très appréciés. 

Merci 

Pierre Decelles, président 
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La SGSH : Organisme de bienfaisance reconnu! 

Par Jean- Luc Laliberté (090) 

 

La Société de généalogie Saint-Hubert est maintenant un Organisme de 

bienfaisance reconnu! 

Le 27 août dernier, l’assemblée générale de la SGSH a accepté à l’unanimité de changer le libellé des 

lettres patentes en vue de se conformer à la demande de l’Agence du revenu du Canada. Ce changement 

faisait partie de la démarche entreprise en février 2014 en vue d’obtenir le statut d’organisme de 

bienfaisance. 

Le 8 octobre 2014, nous avons reçu l’avis d’enregistrement de la SGSH à titre d’œuvre de bienfaisance 

sous le numéro 88036 0474 RR0001. Son entrée en vigueur est le 3 septembre 2014. 

Lors de l’assemblée générale, nous avons présenté les avantages pour la SGSH : 

  Droit d’émettre des reçus officiels de dons 

  Droit au remboursement partiel de la TPS et de la TVQ 

  Crédibilité face à la population 

  Droit de recevoir des dons d’organisations qui ne donnent qu’à des organismes enregistrés 

Il est important maintenant de présenter les avantages pour les donateurs individuels. 

En vertu de la Loi de l’Impôt, les donateurs ont droit à un crédit d’Impôt pour les dons effectués à des 

organismes de bienfaisance enregistrés. 

Pour les contribuables du Québec en 2014, les crédits d’impôts sont les suivants : 

 

 Taux sur les premiers 200$  Taux sur l’excédent de 200$ 

Fédéral 15%  29% 

Provincial 20%  24% 

Total 35%  53% 

 

Exemple : crédits d’impôts pour des dons totalisant 400$ 
 

 Crédit sur les premiers 200$  Crédit sur l’excédent de 200$  Total 

Fédéral 30$  58$ = 88$ 

Provincial 40$  48$ = 88$ 

Total 70$  106$ = 176$ 

 

De plus, pour les premiers donateurs, c’est-à-dire les contribuables qui n’ont pas réclamé de crédit pour 

don de charité après 2007, un super crédit pour premier don de bienfaisance (SCPD) égal à 25% s’ajoute 

au fédéral jusqu’à concurrence d’un don de 1 000$. 
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Exemple : crédits d’impôts pour des dons totalisant 400$ 

 

 Crédit sur les premiers 200$  Crédit sur l’excédent de 200$  Total 

Fédéral 30$   58$ =  88$ 

Provincial 40$   48$ =  88$ 

SCPD 50$   50$ = 100$ 

Total 70$  106$ = 276$ 

 

Un reçu de charité peut également, à certaines conditions, être émis pour des dons en nature (par 

exemple des répertoires de généalogie). Pour plus d’information, vous pouvez vous adresser au trésorier. 

 

Exposition  des travaux généalogiques des membres de notre Société 

Appréciation 

Bonjour, étant une étudiante en histoire, j’ai beaucoup apprécié ma visite 

dans les locaux de la société généalogie St-Hubert. Ma grand-mère 

Corinne Tanguay travaillant depuis 

longtemps dans les arbres généalogique 

de notre famille, j’ai trouvé 

particulièrement intéressant de voir ce 

qu’était un éventail de famille où tous les 

noms sont placés en éventail qui peut 

devenir très grand. Enfin,  voir les photos d’une autre époque m’a fait 

réaliser la rareté des photos à cette époque et le travail laborieux de ceux 

qui font de la généalogie pour trouver leurs ancêtres.  

 

Félicitations à tous ceux qui font des recherches en généalogie. 

 

Virginie Langlois 
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Exposition des travaux des membres de la SGSH et présentation sur écran de l’histoire de la SGSH 

préparée par Mme Carole Laroche  

(photos Jocelyne Bergeron (145) et M. René Gagné (321) 
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Compte-rendu de conférence 

Par Carole Belval (231) 

 

« Les sages-femmes de la Nouvelle-France dans les Seigneuries 

du sud de Montréal, soit Chambly et La Prairie » 
Le 15 octobre 2014 – par Mme Louise Chénier, chroniqueuse historique 

 

Les Sages-femmes et la société 

Il y a eu création de maisons de naissance. Après une formation de quatre ans à l’Université du Québec à 

Trois-Rivières, elles ont de la difficulté à se trouver de l’emploi. L’entraide féminine entoure le 

phénomène de la naissance. 

L’histoire des femmes 

Les archives sont faites par les hommes. Les sages-femmes venaient de la France. Louise Bourgeois 

était la sage-femme de la reine Marie-de-Médicis. Angélique du Coudray donnait des cours et a publié 

un Abrégé de l’art des accouchements en France. 

La profession de sage-femme provient de l’Antiquité et du Moyen-Âge; dans les sociétés anciennes les 

valeurs étaient différentes. 

Les sages-femmes en Nouvelle France 

 Marguerite Langlois, 1654 Québec 

 Denise Lemaître, 1674 La Prairie 

 Madeleine Bouchette, 1722, entretenue par le Roi et formée à l’Hôtel-Dieu de Paris 

 Madame Broquenare, sage-femme réclame une école de sages-femmes en Nouvelle-France en 

1755. 

Les professions des femmes n’étaient jamais écrites. Mgr de St-Vallier, évêque de Québec, publia un 

rituel pour le diocèse de Québec en 1703.  

A Montréal, première maternité fondée par Rosalie Jetté en 1845 pour accueillir les filles-mères. Cette 

maternité s’appelait « Hospice de Ste-Pélagie » et par la suite devient l’Hôpital de la Miséricorde.  

Rosalie Jetté a joué un très grand rôle social auprès des jeunes femmes enceintes souvent rejetées de 

leurs familles et qui venaient accoucher à Montréal dans la honte et la clandestinité. 

Registre de La Prairie 

 Marguerite Lefevre, sage-femme 

 Denise Lemaître, ondoyeuse 

 Baptême de Jean Moquet  ou Moquin le 25 juillet 1674, la sage-femme présente l’enfant 

Registre de Chambly 

Marguerite Ménard, 3 fois marraine d’enfants amérindiens entre 1707 et 1714, alors qu’elle est encore 

jeune, elle était désignée comme porteuse de l’enfant. 

Rôle de la sage-femme dans les sociétés anciennes 

 accompagnatrice de femmes enceintes et accoucheuses; 

 alliée du prêtre; quand l’accouchement tournait mal, il fallait baptiser, les sages-femmes avaient le 

privilège d’ondoyer; 
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 experte médicale et alliée du chirurgien; 

 jurée et travailleuse sociale. 

La hiérarchie du baptême 

Evêque, prêtre, diacre, sous-diacre, ecclésiastique, homme instruit du baptême. Selon le texte du  rituel 

de Québec de 1703, il y a le serment des sages-femmes. En 1823, il y a des assemblées de femmes pour 

nommer des sages-femmes. Les pères ne pouvaient pas ondoyer leurs enfants; c’étaient des hommes 

désignés dans l’entourage de la sage-femme soit oncle, grand-père. 

Premières sage-femmse dans la seigneurie de La Prairie 

 Denyse Lemaître 

 Marguerite Gagnier 

 Magdeleine Plamondon 

 Marie-Anne Olivier Perret 

Premières sage-femmes dans la seigneurie de Chambly 

 Marguerite Fafard-Delorme 

 Marguerite Ménard 

 Marie-Hélène Paquet 

 Marie-Anne Olivier-Perret 

Merci Madame Louise Chénier pour cette soirée très intéressante. 

Bibliographie : Rosalie Jetté et les filles-mères au XIXe siècle, (récit biographique), Les Éditions 

Leméac, 2010,  par Micheline Lachance 
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Plaque de la maison Félix-

Leclerc de Vaudreuil 

 

La vie de Félix Leclerc à Vaudreuil 

Centenaire de la naissance de Félix Leclerc 

Article et photos de Carole Belval (231) 

 

Je vous présente un 2e article 

sur Félix Leclerc sur sa vie à 

Vaudreuil pendant presque 20 ans. 

Félix Leclerc s’est installé à Vaudreuil en 1945 

avec son épouse Andrée et son fils Martin, âgé 

de quelques mois, dans le rang des chenaux à 

Vaudreuil, situé à 30 minutes de Montréal. Un 

an après, Félix et sa famille déménage dans 

l’Anse de Vaudreuil. Dans sa nouvelle maison, 

il compose les paroles et la musique de 

chansons telles que : « Le bal », « Le train du 

Nord », « Demain si la mer », « La complainte 

du pêcheur », « MacPherson ». 

La troupe de théâtre « Les compagnons de 

Saint-Laurent » était dirigée par le Père Émile 

Legault.  Cette troupe a été établie à Vaudreuil 

de 1937 à 1952. Félix y apportait sa poésie, sa 

joie de vivre et beaucoup de fantaisie.  

Vaudreuil est une belle époque pour Félix; 

l’insouciance, la nature, la liberté et les amis 

près de chez lui, en outre Janine Sutto et son 

mari Henri Deyglun, Guy Mauffette et son 

beau-frère Yves Vien avec sa femme Thérèse 

Cadorette, comédienne. 

En 1948, la compagnie VLM (Vien, Leclerc, 

Mauffette) est fondée par Félix. Le 23 octobre 

1948 au centre des loisirs de Vaudreuil, c’est la 

première de la pièce de théâtre : « Le p’tit 

bonheur » écrite par Félix Leclerc. Ensuite ce 

fut une tournée de la pièce au Québec qui était 

jouée par Guy Mauffette, Huguette Oligny, 

Julien Lippé et Jean-Pierre Masson, et ils 

interprétaient 19 personnages différents. La 

compagnie VLM a connu également des succès 

remarquables avec d’autres pièces de Félix 

notamment avec « La p’tite misère » et « La 

caverne des splendeurs ». La caverne des 

splendeurs fut présentée par les compagnons de 

St-Laurent au théâtre Gésù à Montréal du 23 

octobre au 19 novembre 1949. En deuxième 

partie de la soirée, on pouvait applaudir les 

Compagnons de la chanson de France en pleine 

ascension et qui avait accordé à VLM 

l’exclusivité de leurs spectacles au Canada.  

Deus saltimbanques du groupe vocal, Paul 

Buissonneau et Jean Albert, choisirent de vivre 

à Montréal.  C’est à Vaudreuil que Félix crée la 

majeure partie de son œuvre. Plusieurs chansons 

sont écrites avant son départ pour Paris en 

décembre 1950 : « Moi, mes souliers », « Le 

p’tit bonheur », « L’hymne au printemps », 

« Bozo », « Francis », « Présence », « Petit 

Pierre » et « Le roi heureux ». 

Vaudreuilois d’adoption pendant plus de 20 ans, 

Félix travaille beaucoup et il prend le temps de 

flâner dans les champs et au bord de l’eau;  il 

aime aussi bavarder avec les cultivateurs et avec 

les gens de son village : le boulanger, le 

boucher, le maire, le forgeron, le laitier, le 

directeur de la caisse. A l’automne 1950, Félix 

reçoit un télégramme de Jacques Cannetti qui lui 

apprend que son premier disque « Moi, mes 

souliers » tourne dans de nombreuses stations de 

radio de Paris et 

qu’il débute à 

L’ABC de Paris 

le 23 décembre 

1950. 

Félix se rend à 

Paris, il écrit  à 

chaque jour à sa 

femme et en 

février 1951, 

Doudouche et 

Martin se 

rendent à Paris 

pour rejoindre 

Félix.  Au 

lendemain de sa 

première à L’ABC le 24 décembre 1950, la 

soirée de Félix fut triomphale et Félix a conquis 
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Maison de Félix Leclerc à Vaudreuil achetée en 1956 

Paris. Le 31 décembre 1950, Félix fait la 

connaissance du célèbre canotier Maurice 

Chevalier. Félix est toujours ébahi de voir des 

artistes connus qui se déplacent voir son 

spectacle dont Édith Piaf. En 1951, Félix 

remporte le Grand Prix du disque de l’Académie 

Charles-Cros. Félix est tombé amoureux de la 

ville de Paris et Jacques 

Languirand, jeune journaliste à 

l’antenne radiophonique de Radio-

Canada, lui sert de quide à Paris. 

En avril 1951, Félix revient de 

Paris pour régler certaines affaires 

et pour signer le livre d’or de la 

Ville de Montréal à la demande du 

maire Camilien Houde. Par la 

suite, Félix repart à Paris avec son 

épouse et son fils et il se produit à 

Rome et sur la Côte d’Azur en 

France. 

En juillet 1953, Félix revient à 

Vaudreuil. Il apprend que son 

premier recueil de chansons publié 

en France connaît un franc succès 

et on peut se le procurer chez 

Edmond Archambault rue Ste-

Catherine. Tout Vaudreuil-Soulanges salut le 

retour de Félix au Québec au Centre des Loisirs 

de Vaudreuil. Cette fête de retrouvailles était 

animée par Guy Mauffette. Félix remercie tous 

ses amis qui ont été artisans de son succès : sa 

femme Doudouche, Martin son fils, Guy 

Mauffette,  Yves Vien, le père Émile Legault, 

Jacques Normand.   

Au printemps 1954, Félix retourne en Europe et 

ils découvrent les Alpes suisses.  Félix veut tout 

savoir sur la Suisse et comprendre la légende de 

Guillaume Tell. Pendant ce temps à Vaudreuil, 

la comédienne Denise Proulx et son mari Jean 

St-Jacques sont les instigateurs d’un petit centre 

d’art, la « Barbotine » sur la rue St-Louis; avec 

la vague des boîtes à chansons des années 1950, 

Micheline Valois y présente des artistes de 

renom comme Félix Leclerc, Monique Leyrac, 

Jean-Pierre Ferland, Pierre Létourneau ou Pierre 

Calvé.  La Barbotine de Vaudreuil fermait ses 

portes avec l’ouverture du Centre culturel de la 

Cité des jeunes où Félix donna son tour de 

chant. En 1968, Martin Leclerc exposa ses 

œuvres dans ce centre et c’était le départ d’une 

brillante carrière de photographe et plus tard de 

caméraman à l’Office national du film du 

Canada. L’intérêt de Martin pour la 

photographie vient de son enfance, des longues 

promenades avec son père à travers la ville de 

Paris. 

En 1956, Félix achète la maison et les bâtiments 

du cultivateur Émilien Denis au 186 Chemin de 

l’Anse à Vaudreuil. Un changement de lieu 

amène un changement de décor. Outre Louise et 

Guy Mauffette, Janine Sutto et Henri Deyglun, 

beaucoup d’amis(es) gravitent autour de Félix: 

Muriel Guilbault, Denise St-Pierre, Huguette 

Oligny, Yvette Brind-Amour, Monique  

Miville-Deschênes, Gratien Gélinas, Yves 

Massicotte, Janette Bertrand et son mari Jean 

Lajeunesse, et sans oublier Jean Coutu et son 

épouse Madeleine Morin. C’était l’année où 

Félix Leclerc écrivait des sketches pour 

l’émission « Eaux vives » animée par le père 

Émile Legault à la télévision de Radio-Canada. 

À partir du jour où Félix s’installe sur la ferme 

d’Émilien Denis en 1956, c’est le début d’un 

long voisinage et d’une solide amitié avec le 

cultivateur Rosaire Vinet. Lorsque Félix partait 
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en Europe avec sa famille, c’est Rosaire Vinet 

qui prenait soin des animaux domestiques et 

surveillait les bâtiments et la maison. 

En 1959, Félix se rend à New York avec sa 

femme et son fils pour prendre le bateau vers 

Paris. Félix vit entre Vaudreuil et Paris en 

France, il enregistre 17 nouvelles chansons.  

Félix et sa famille vécurent quelques temps en 

Bretagne et ils étaient impressionnés par les 

traditions bretonnes.  

Toutes les belles choses ont  une fin. Félix 

revient à Vaudreuil en 1960 et il est resté attaché 

à son coin de terre de l’Anse de Vaudreuil. On 

assiste à un essor sans précédent de la vie 

culturelle au Québec, le pionnier est suivi par :  

Raymond Lévesque, Pauline Julien, Claude 

Léveillée, Gilles Vigneault, Jean-Pierre Ferland, 

Robert Charlebois, Diane Dufresne, Tex Lecor.  

En 1963, après 153 représentations de la pièce 

de Leclerc « L’Auberge des morts subites », le 

quotidien La Presse publie le résultat d’une 

enquête : Quel est l’écrivain français le plus 

important : la réponse donne Félix Leclerc bon 

premier, et les médias veulent tout savoir de lui. 

Lors de la tournée du P’tit bonheur aux Trois 

Beaudets à Paris, du 18 décembre 1964 jusqu’au 

15 février 1965, Félix assure la 2e partie du 

spectacle, il se produit quelques tiraillements au 

sein des comédiens de la troupe et il doit  

intervenir auprès du producteur Jacques Canetti.  

C’est une période difficile pour Félix et sa 

carrière internationale l’intéresse de moins en 

moins : c’est la fin d’une belle aventure avec 

Canetti qui aura duré 15 ans, et « bientôt 25 ans 

de mariage » écrit Félix. 

Au moment où le gouvernement français 

reconnait officiellement la délégation générale 

du Québec en France, les Leclerc reviennent à 

Vaudreuil.  Félix a besoin de ralentir son rythme 

de vie et ce retour à Vaudreuil lui en donne 

l’occasion, Félix se pose des questions et sa vie 

amoureuse est perturbée, Martin âgé de 20 ans 

est conscient qu’il règne un  malaise entre ses 

parents.  En novembre 1966, Félix part vivre à 

Paris et il veut régler son équiiibre émotionnel.  

Les morceaux ne seront jamais recollés avec son 

épouse Andrée Vien et Félix reprend un 

nouveau départ avec Gaétane Morin. 

 

Bibliographie :   

Félix Leclerc poète national 

Les Éditions Vaudreuil 2010 

Marcel Brouillard et Huguette Brun 

Voici 3 sites intéressants à visiter sur la vie de 

Félix Leclerc : 

 Pavillon Félix Leclerc, parc des chutes de la 

rivière Bostonnais, route 155, La Tuque 

(QC) 

 Maison de Félix Leclerc, 186 chemin de 

l’Anse, Vaudreuil (QC) 

 Espace de vie Félix Leclerc, St-Pierre, Ile  

d’Orléans, (QC) 
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Après la pluie le beau temps… Après l’été la 

généalogie 

Partie 2 

Par Manon Brunet (306) 

 

Suite à l’article du dernier bulletin sur la généalogie en éventail de mon conjoint 

Robin Poitras, j’ai partagé avec vous l’histoire hallucinante de 46 générations 

ascendantes qui nous amène à son ancêtre Arnoul de Metz, marié à Dode de 

Schelde vers 611. Illustre personnage du royaume d'Autrasie, il est LE personnage 

politique influent et évêque de Metz. Il est le père de Ansegise de Metz et de 

Chlodulf de Metz.  

 
Ansegise et Begga 

Ansegise de Metz marié à Begga de Landen vers 635. Begga est la 

fille de Pepin de Landen dit Pépin l'ancien. Ansegise et Begga ont eu 

3 enfants : Pépin de Herstal, Martin de Laon et Clotilda de Heristal 

 
Pépin l’ancien 

   

 
Pépin de Herstal 

Pépin de Herstal laisse sa femme, Pelcrude pour sa maîtresse Alpaide 

de Bruyère qu'il epouse également. La polygamie étant permise à 

cette époque, il aura 2 enfants avec sa deuxième femme : Charles 

Martel et Childebrand. 

 

 

   

 
Charles Martel 

Charles Martel épouse Rotrude de Treves vers 705. Cinq enfants 

suivront de cette union. 
 

1er enfant Carlomane, maire du palais d’Autrasie de 741 

à 747 

2ème enfant Pepin le bref, maire des palais de Neustrie en 

741 et d’ Atrasie en 747. Roi des Francs de 

751 à 768. 

3ème enfant Hiltrude 

4ème enfant Landrade 

5ème enfant Alda 
 

 

   

 
Pépin le Bref 

Pépin le Bref (Carolingien) a marié Bertrade de Laon vers 744. 

Pépin le Bref et Bertrade ont eu 8 enfants dont Charlemagne 

Carolingien. 

 
Bertrade de Laon 

   

Saint-Arnoul, 

évêque de Metz 
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Charlemagne 

Charlemagne (Carolingien) a épousé Hildgarde de Vinzgau vers 772. 

Charlemagne et Hildgarde ont eu 8 enfants dont Louis dit Louis le 

Pieux (Carolingien).  Charlemagne fut Roi d’Aquitaine de 781 à 814 

et Empereur d'Occident et Roi des Francs de 814 à 840. 

 
Hildgarde de 

Vinzgau 
   

 
Louis le Pieux 

Louis 1e, connu sous le nom de Louis le Pieux, a marié à Ermengarde 

de Hesbaye vers 794. 

Louis et Ermenarde ont eu 5 enfants dont Lothaire d'Italie. 

Voici des pièces de monnaie frappées sous Louis le Pieux 

 

Deniers frappés à Le-

Palais-sur-Vienne 

  

 

Obole 

  

 

Deniers frappés à Paris 

 

 
Ermengarde de 

Hesbaye 

   

 
Lothaire d’Italie 

Lothaire d'Italie marié à Ermengarde de Tours le 15 octobre 821 à 

Moselle. 

Lothaire d'Italie. Roi d'italie de 840 à 855 

 
Ermengarde de 

Tours 

 

Ce qui mettrait fin à la dynastie Carolingienne des ancêtres de Robin Poitras. Outre celle-ci, on y 

retrouve également une partie de la dynastie Robertienne, Mérovingiens (481-751), Capétiens (987-

1322) et Pippinides. 

 

Voici quelques liens qui m'ont aidé à mieux comprendre les dynasties et les maisons qui s'y rattachent. 

 

Bonne lecture, 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Arnoul_de_Metz 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Dynastie 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Carolingiens 

http://www.roi-france.com/Dynasties_Francaises 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Arnoul_de_Metz
http://fr.wikipedia.org/wiki/Dynastie
http://fr.wikipedia.org/wiki/Carolingiens
http://www.roi-france.com/Dynasties_Francaises
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Aperçu des conférences de 2015 

20 janvier 2015 : Monsieur Janko Pavsic. Sujet : « L’ascendance noble et ascendances notables de 

l’Europe vers le Québec ». L’objectif de cette conférence est de faire découvrir quelques 

ascendances européennes, peu ou pas étudiées par la littérature historique et généalogique 

québécoise ; ainsi que d’apporter divers rectificatifs et compléments pour d’autres ascendances. 

18 Février 2015 : Monsieur René Beaudoin. Sujet : « Être censitaire en Nouvelle-France » 

18 mars 2015 : Monsieur Viateur Lefrançois. Sujet : « Louis Riel, le résistant ». À l’aide d’un 

diaporama, l’auteur fait un exposé sur Louis Riel, le défenseur des Métis français de l’Ouest. Il parle 

des causes de la résistance, présente des événements et explique les conséquences politiques et 

sociales du peuple. 

20 mai 2015 : Monsieur Stéphane Tremblay. Sujet : « La guerre de 1812 ». Un épisode de notre 

histoire. Afin de mieux comprendre cet épisode de notre histoire, Monsieur Tremblay fera une 

analyse détaillée des causes et des enjeux de cette guerre en portant une attention particulière sur les 

combats qui se sont déroulés au Québec (Bas-Canada). 

 

 

AVIS DE DÉCÈS 

Nous avons appris avec 
tristesse avec tristesse le 

décès de Monsieur Claude 

Pellerin, ex-membre #181 
de notre société, le 

jeudi 4 septembre 2014 
à l’âge de 81 ans. 

Il était le fils de feu Raoul 
Pellerin et de feue Rose-

Anna perron et l’époux de 
Denise Grenier.. 

Nous offrons nos plus 
sincères condoléances à 

l’épouse et la famille de M. 
Pellerin. 

Le conseil d’administration. 
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Lignée directe de Daniel Laplante 

Par Daniel Laplante (208) 

   Paul LÉRIGER DE LAPLANTE                                                            Mauricette DU SOUCHET 

                                             Du Québec 

 1ère génération  

Clément LÉRIGER DE 
LAPLANTE 

m. 8 septembre 1700 
Chapelle Chambre-Vierge, St-Lambert,  

Marie-Marguerite ROY|LEROY 
Pierre et Catherine Ducharme 

 2ème génération  

Paul LÉRIGER m. 17 novembre 1733 
(La Nativité) La Prairie, QC 

Barbe DUPUY 
Moyse et M.-A.-Louise Christiensen 

 3ème génération  

Charles-Clément 
LÉRIGER 

m. 6 octobre 1760 
St-François-Régis (St-Philippe), La Prairie, 

QC 

Marie-Véronique ST-YVES 
Joseph et Suzanne-Angélique 

BOUTIN|LONGTIN 

 4ème génération  

Alexis LÉRIGER m. 4 novembre 1794 
St-François-Régis (St-Philippe), La Prairie 

Marie-Louise BOYER 
Pierre et Marguerite Riel 

 5ème génération  

Édouard LÉRIGER m. 21 septembre 1829 
St-Constant, La Prairie, QC 

Marie ROY 
Amable et Josette Robert 

 6ème génération  

Louis-Édouard LÉRIGER m. 24 novembre 1857 
St-Édouard, Napierville, QC 

Alphonsine DURIVAGE 
Narcisse et Marie-Zoé Rougeau 

 7ème génération  

Amédée LÉRIGER m. 3 février 1891 
St-Rémi, Napierville, QC C 

Olivine PION 
Joseph et Aurélie Grégoire 

 8ème génération  

Amédée LAPLANTE m. 16 mai 1916 
St-Irénée, Montréal, QC 

Laura GUIDI 

Moïse-Alfred et M.-Esther Guidi 

 9ème génération  

Georges LAPLANTE m. 12 février 1944 
Côte St-Paul, Montréal, QC 

Hilda CYR 

Nectaire et Délima Chiasson 

 10ème génération  

Maurice LAPLANTE m. 9 octobre 1965 
N.-D.-des-7-Douleurs, St-Hubert,QC 

Claudette MAINVILLE 

Auguste et Rose-Emma Bellemare 

 11ème génération  

Daniel LAPLANTE m. 13 juin 1998 
N.-D.-des-7-Douleurs, St-Hubert,QC 

Chantal LAVALLÉE 
Claude et Denise Bergevin 

Sandra LAPLANTE LAVALLÉE 
Francis LAPLANTE LAVALLÉE 
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Les Glanures 

 

Par Angéline Landry (076) 

 

Note de la rédaction : Puisque nous n’avons pas publié Les Glanures dans le dernier bulletin, cette 

rubrique couvre les glanures des six derniers mois. 
 

 

American-Canadian Genealogist  Vol.40, 2, 2014  

1 – Midwifes of Early Quebec Susan McNelly 

2 – Dictionary of Canadian Biography Gerald M. Kelly 

3 – Étoile d’Acadie : Melanson News  Michael B. Melanson 

4 – From Shore to Shore; Jean-Marie Cottreau C. Melvin Surette 
 

Au Fil du Temps, Société d’histoire et de généalogie de Salaberry mars 2014 

1 – Le Noir de Hollande arrivait, il y a 350 ans Roger Cousineau 

2 – Les finissants de 1957 au Séminaire de Valleyfield Marcel Myre 

3 – Lignée patrilinéaire de Benoit Laniel  Benoit Laniel 

 juin 2014 
1 – Le centenaire de l’éclatement de la Première Mondiale Michel Poisson 

2 – Lignée patrilinéaire de Denis Léger Denis Léger 
 

Au Pays des Chutes, Société d’histoire et de généalogie de Shawinigan-Sud Printemps 2014 

1 – Laurianne-Joubert Trudel: Une vie étonnante Gilles Boucher 

2 – La Chronique de Rose-Éva: Printemps 2014 Kathleen Juneau-Roy 

3 – Lignée ancestrale Doucet  Kathleen Juneau-Roy 
 

De Branche en Branche, Société de généalogie MRC de Marguerite-D’Youville  février 2014  

1 – Ma mère une centenaire: Rose Lacroix Anita Parent-de-Chantal 

juin 2014 
1 – Mon ancêtre a eu une fin tragique Huguette Lépine et Anita P. de Chantal 
 

Cherchons, Société de généalogie de la Beauce  Printemps 2014 

1 – Les descendants de Guillaume le Conquérant, Roi d’Angleterre Jean-Claude Veilleux 

 Été 2014 
1 – Le croissant de sucre beauceron et L’Hoir de Lévis André Garant 

2 – Les cardinaux beaucerons : Tashereau, Vachon, Lacroix André Garant 

3 – Le destin d’Anny Jane Schuler Pierre-André B.Côté 
 

Entre-nous, Société de généalogie de Longueuil  juin 2014  

1 – Les pompiers Vachon au Québec(3 générations) Jean-Guy Vachon 

2 – Des familles sept fois apparentées: les Demers et les Poirier Paul-Henri Hudon 

3 – La famille de John  Lynch Paul-Henri Hudon 
 

Ile Jésus, Société de généalogie de l’Île Jésus  juin-septembre 2014  

1 – Le secret de Laval-Ouest: la maison Rospierre  

2 – La dolomie du Beekmantown Pierre Lacroix 

3 – Le droit d’auteur démystifié Alexandre Patenaude 
 

Il était une fois… Montréal-Nord : Société d’histoire et de généalogie  Été 2014  

1 – La maison Drapeau: Une belle disparue du Boul. Gouin Marie-Danielle Girouard 

2 – Les odonymes: Avenue Jean-Paul Cardinal Jean-Paul Guiard 

 Automne 2014 

1 – Chronique historique « Mythologie et Dieux » Richard Pichette 
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2 – Les marchands de glace Marie-Danielle Girouard 

3 – La Saga du beau Roméo Guy de Roy 

4 – Le boulevard Gouin: Son patrimoine matériel et immatériel Stéphane Tessier 
 

La Feuille de Chêne, Société de généalogie de Saint-Eustache  juin 2014 

1 – Quand un protêt permet d’éviter un procès Jocelyne F. Trudeau 

2 – Six Catherine de Saint-Sulpice de Paris Paul Daoust 
 

La Lanterne, Société de généalogie de Drummondville  juin 2014 

1 – Introduction à la généalogie génétique François Boucher 

2 – Chronique de la S.H.D. Martin Bergevin, archiviste 
 

La Mémoire de la Vallée, Société d’histoire et de généalogie des Pays d’en Haut  Été 2014 

1 – Promenades dans Saint-Sauveur-des-Monts Jacques Gouin 

2 – Hommage à Roland Pichet, peintre des Pays d’en Haut Jacques Gouin 
 

L’Ancêtre, Société de généalogie de Québec  Vol. 40, Été 2014 

1 – Mères de la nation: Jeanne Fressel, Marguerite Foy, Jeanne Amyot Françoise Dorais 

2 – Les 350 ans de la paroisse de Notre-Dame-de-Québec, 1è partie Jean-Marie Lebel 

3 – Le trio des  frères Champagne Sabine Champagne 

4 – Des Martel apprentis chez les artisans à Québec Denis Martel 

5 – Joseph Aubry, hotelier Jean Fortin 

6 – Les Belisle et les Proulx de Deschambault, émigrés au Wisconsin et au Minnesota au 19è siècle André Larose 

7 – Gens de souche: Le patronyme Beauséjour Claire Lacombe 

8 – Le généalogiste juriste: Le juge Jules-Arthur Gagné Raymond Deraspe 

  Vol. 40, Automne 2014 

1 – Mères de la nation: Barbe Boyer, Marie Charrier, Marie-Anne Lafontaine Françoise Dorais 

2 – Les 350 ans de la paroisse de Notre-Dame-de-Québec, 2ème partie Jean-Marie Lebel 

3 – Réponse à la découverte de l’acte de baptême de Samuel de Champlain K. Janet Ritch 

4 – Charles-Abraham, Richard et Cécile Laflamme, de Cap-Saint-Ignace à Bourbonnais, Illinois Guy Richard 

5 – Alma Pageot: une Lorrettaine au service de la collectivité Jean-Yves Dugas 

6 – L’affaire Lynch, fascinante et tragique Francine d’Anjou Turcotte et Rémi d’Anjou 

7 – Lieux de souche: Langres, en Champagne Romain Belleau 

8 – Nos racines militaires: André Badel dit Lamarche, Vincent Boissonneau dit Saintonge Michel Langlois 

9 – Le généalogiste juriste: Henri-Florent Méthot Raymond Deraspe 
 

La Source, Société de généalogie de Gaspésie-Les Îles  juin 2014 

1 – Vick (Josué parfois appelé Joseph) Réjean Martel 

2 – Les Audet et les Lapointe à la Baie-des-Chaleurs Antoine Bernard 

3 – Mariages non-catholiques du Comté de Gaspé (1820-1941) (suite) Serge Ouellet 

4 – Rooney 1è génération Cécilia Bouchard 

 septembre 2014 
1 – La famille Langford Réjean Martel 

2 – Mariages non-catholiques du Comté de Gaspé (1820-1941) (suite) Serge Ouellet 
 

L’Écho, Société de généalogie des Laurentides  Printemps 2014 

1 – Hommage à ma mère Adèle Sarrazin et mon père Damien Caisse Madeleine Bleau-Caisse 

 Été 2014 
1 – Un jeune patriote de Saint-Eustache: Alexis Pépin dit Labranche Roger Lyrette 

2 – Écho d’un héritage Pauline Des Groseilliers 

3 – A la recherche de mes ancêtres Mozart St.-Germain 

 

Le Lien, Société de généalogie de l’Abitibi-Témiscamingue Printemps 2014 
1 – Lignée directe paternelle de Douce Gaudreau Douce Gaudreau 
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Été 2014 
1 – Lignée paternelle de Guy Morissette  

 Automne 2014 
1 – 1921 en Abitibi-Témiscamingue Sylvain Cliche 

2 – Père Roger Guindon, o.m.i. un témiscamien Guy Morissette 

3 – Lignée paternelle directe de M. Yves Brault  Pierre Desjardins 
 

L’Entraide, Société généalogiqe des Cantons-de-l’Esti Été 2014 
1 – Les biens fonciers de Jean Nicollet Jacques Gagnon 

2 – Les Doucet d’Acadie Suzette Leclair 

3 – Visages Estriens: Weedon, Sara Laliberté (Adam) Gérard Côté et Jean-Marie Dubois 

4 – Lignée maternelle et paternelle de Sara Laliberté Denis Beaulieu et Richard Corbeil 
 

Les Argoulets, Société d’histoire et de généalogie de Verdun Volume 18-4 2014 
1 – Détails du séjour de René Cuillerier chez les Iroquois Raymond Arseneault 

2 – Lignée ascendante patriarcale Patrick Dionne  

Volume 19-1-2014 
1 – Les lignées généalogiques ultimes Raymond Arseneault 

2 – Généalogie de Pierre Leduc  

 Volume 19-2-2014 
1 – A propos des...Le Jeune, Aubé, Bouffard et Nadeau Pauline Carbonneau 

2 – La Corriveau, de l’histoire à la légende Diane Senez 

3 – Le pionnier Jean Chicot Raymond Arseneault 

4 – De Gasnier à Ganier Marie Gagné 

5 – Francois Ferland, l’ancêtre des Ferland d’Amérique Diane Senez 
 

L’Estuaire Généalogique, Société de généalogie de Rimouski Été 2014 
1 – Rimouski à ses débuts, 3è partie Chanoine Léo Bérubé 

2 – Le potentiel électrique et l’avenir industriel de notre région Source: Le Progrès du Golfe 

 Automne 2014 
1 – Rimouski à ses débuts, 4è partie Chanoine Léo Bérubé 

2 – Lieux de résidences des notaires de Kamouraska Pierre Collins 

3 – Imposante fête à Saint-Narcisse Source: Le Progrès du Golfe 

4 – Histoire de l’aviation dans notre région Jean-Paul Légaré, journaliste 
 

L’Outaouais, Bulletin de la Société de généalogie de l’Outaouais Printemps 2014 
1 – La présence allemande en Outaouais Claude Crégheur 

2 – Les locataires de maisons Wartime à Hull Raymond Ouimet 

3 – Histoire invraisemblable Bisson-Masson et Dalcourt Gilberte Dalcourt 
 

Nos Sources, Société de généalogie de Lanaudière  juin 2014 

1 – Fonds Ferland: Alexandre Ferland et Rachel Beauregard-Champagne Louise Roch Pelletier 

2 – Barthelemy Joliette  

3 – Ancêtre des Coulombe d’Amérique Louis Coulombe 

4 – Lignée ancestrale: Marie Bernard (Carmelle) Massé  

 septembre 2014 
1 – Fonds Ferland: Oscar Landry et Marie-Jeanne Duplessis Louise Roch Pelletier 

2 – Les signatures du contrat de mariage de Jeanne Boucault  

3 – L’éphémère noyau protestant de Sainte-Élisabeth de Bayonne Pierre Desjardins 

4 – Lignée ancestrale : Jeanne d’Arc Degranpré Michèle Léveillé 
 

Par Monts et Rivières, Société d’histoire et de généalogie des Quatre-Lieux  mai 2014 

1 – Dossier Léonard Frambes: Enquête sur un pionnier 1778-1857 Gilles Bachand 

2 – Deux notaires de Saint-Césaire: l’un patriote Ambroise Brunelle et l’autre loyaliste Frs.-Xavier Lacombe

 Gilles Bachand 
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Visite au Musée des Hospitalières 

1er novembre 2014 

Par Bibiane Laliberté-Bernier (089) 

 

Par un samedi après-midi nuageux, nous sommes partis de notre local de généalogie 

vers le Musée des Hospitalières de l’Hôtel-Dieu de Montréal. 

Nous avions pour guide Monsieur Jean René Marchand. 

Jérôme Le Royer, sieur de la Dauversière, était précepteur d’impôt à La Flèche (France). Il faisait partie 

des Dévots, nom donné en France à un parti qui poursuit une politique catholique à l’intérieur comme à 

l’extérieur. Ils ont décidé d’ouvrir l’Hôtel-Dieu à La Flèche en 1636. 

Les dévots ont formé « La société Notre-Dame de Montréal » pour la conversion des sauvages en 

Nouvelle-France. Chomedey de Maisonneuve et Jeanne Mance ont été engagés pour cette mission. 

La bienfaitrice de l’Hôtel-Dieu, Madame Angélique Faure de Bullion, a donné à Jeanne Mance 74,000 

livres pour ce projet. Elle était membre de la société Notre-Dame de Montréal. 

Jeanne Mance est arrivée le 7 mai 1642 à Pointe à Callières. Elle a aussi sauvé la colonie en donnant 

22,000 livres à Maisonneuve pour qu’il aille chercher 100 personnes en France. 

Jeanne Mance est allée chercher 3 religieuses hospitalières pour l’aider en 1659. Jeanne Mance avait un 

baume pour les personnes qui se faisaient scalper. 

Judith Moreau de Brisoles, Catherine Macé et Marie Maillet, arrivées le 7 septembre 1659, ont fondé 

l’hôpital Hôtel-Dieu de Montréal. 

En 1671, ces religieuses deviennent des sœurs cloitrées comme en France. 

Il y a eu 3 incendies de l’Hôtel-Dieu : en 1695,1721 et 1734. 

Marie Morin fut la première écrivaine et religieuse de la Nouvelle-France. 

Les religieuses hospitalières avaient des règles très strictes. Par exemple, au diner, il ne devait pas y 

avoir de bruit avec les ustensiles car il y avait une des religieuses qui faisait des prières. 

Cela prenait 9 ans avant qu’une postulante soit reçue religieuse. 

Jusqu’en 1920, les soins étaient gratuits pour tous les gens en salle. 

Il y a eu 3 épidémies à Montréal. En 1847, le typhus; en 1854, le choléra fait 1 000 morts; en 1885, la 

variole cause la mort à 3 000 personnes. 

En 1730, les frères Basset ont donné des terres pour le nouvel hôpital de l’Hôtel-Dieu. C’est le 31 

janvier 1861 que les hospitalières ont déménagé dans ce nouvel hôpital. 

En 1857, l’Hôtel-Dieu abrite un orphelinat et un hospice pour les vieillards. 

En 1901, ce fut l’ouverture de la 1ère école d’infirmières à l’Hôtel-Dieu. Elle fut fermée en 1970 avec 

l’arrivée des CEGEP. En 1963, les infirmiers ont été admis. À l’école des infirmières, on enseignait 

aussi la technique en pharmacie. Il y a aussi des techniciens qui ont été formés. 

En 2014, les sœurs hospitalières prennent soin des malades atteints du sida. Elles font aussi des 

dépannages pour accompagner des malades en traitement. 

Monsieur Jean-René Marchand, dont c’était la première expérience comme guide, fut très intéressant. 

Nous n’avons pas de photos puisqu’il est interdit d’en prendre. La sortie fut des plus agréables et une 

belle expérience. 
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Trouvé sur le net 

Par André Morel (287) 

 

J’ai découvert dernièrement les deux sites internet suivants qui peuvent être 

intéressants pour tout généalogiste et chercheur. 

Originis : http://www.originis.ca/index.html 

L’auteur de ce site a fait un travail extraordinaire 

de compilation d’information d’intérêt 

généalogique. La section que je consulte le plus 

souvent est sans aucun doute la partie 

‘Paroisses’. Je suis en train de faire un ménage 

dans les toponymes utilisés dans ma base de 

données. Les informations sur les paroisses du 

Québec trouvées par ordre alphabétique 

m’aident à valider ou corriger celles que j’avais 

ou tout simplement me permettent de mettre les 

bons noms de paroisses pour celles que 

j’ignorais. Lorsqu’on retrouve une paroisse, 

celle-ci est décrite avec image et histoire. Il y a 

même parfois des données démographiques à 

propos de la paroisse en question. 

Le portail des prénoms du Québec : http://sites.rapidus.net/jhuriaux/index.html  
 

Vous connaissez peut-être ce site qui répertorie plus de 23,000 prénoms québécois masculins et féminins. M. 

Jean-Claude Hurieux compile ces prénoms depuis plus de 35 ans, parcourant les cimetières du Québec. Ça vaut 

vraiment la peine d’être consulté. Et si vous trouvez un prénom qui n’est pas dans sa liste, comme j’ai eu le plaisir 

d’en trouver un, soit Charléa, pourquoi ne pas lui faire savoir et ainsi contribuer à garder ce patrimoine de 

prénoms. 
 

 
 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 

http://www.originis.ca/index.html
http://sites.rapidus.net/jhuriaux/index.html
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Répertoires de la Société de généalogie Saint-Hubert 

Par Denise Boutin (309) 

Répertoires à vendre 

Répertoires de cimetières 

Répertoire des inscriptions de pierres tombales de cimetière, par ordre de rangées et par ordre 

alphabétique des noms de famille, photographiées à l’été 2005, couverture rigide, avec DVD contenant 

uniquement les photos. 
 

Cimetière Saint-Maxime : à Saint-Hubert, 200 pages 1400+ photos :  Prix: Répertoire : 35,00 $ 

 Prix: Répertoire et DVD : 40,00 $ 
 

Cimetière Saint-Hubert : à Saint-Hubert, 240 pages 1800+ photos :  Prix: Répertoire : 40,00 $ 

 Prix: Répertoire et DVD : 45,00 $ 

Répertoires des baptêmes, mariages et sépultures (BMS) 
 

1. Paroisse Saint-Jean-Eudes de Saint-Hubert :  (1925-1993) 

Répertoire des baptêmes, mariages, sépultures et index des épouses. Volume relié avec couverture cartonnée rigide de qualité, 

642  pages, Cédérom d’accompagnement BMS (en fichiers Excel).  Prix : 80,00 $ 
 

2. Paroisse Immaculée-Conception de Saint-Hubert : (1947-1993) 

Répertoire des baptêmes, mariages, sépultures et index des épouses. Volume relié avec couverture cartonnée rigide de qualité, 

388 pages.   Prix : 50,00 $ 
 

3. Paroisse Saint-Thomas-de-Villeneuve de Saint-Hubert : (1950-1993) 

Répertoires des baptêmes, reliure rigide, 514 pages.  Prix : 55,00 $ 
 

4. Paroisse Saint-Thomas-de-Villeneuve de Saint-Hubert :  (1950-1993) 
Répertoire des mariages, des sépultures  et index des épouses, 222 pages.  Prix : 25,00 $ 
 

5. Paroisse Notre-Dame-de-l’Assomption de Saint-Hubert : (1947-1993) 

Répertoire des baptêmes, mariages, sépultures et index des épouses. Volume relié avec couverture cartonnée rigide de qualité, 

516 pages. Cédérom d’accompagnement BMS (en fichiers Access)   Prix : 75,00 $ 
 

6. Paroisse Saint-Hubert de Saint-Hubert : (1862-1993) 

Répertoire des baptêmes. 9 000 fiches, 496 pages. Volume relié avec une couverture cartonnée rigide de qualité 

  Prix : 75,00 $ 
 

7. Paroisse Saint-Hubert de Saint-Hubert : (1862-1993) 

Répertoire des sépultures, plus de 4 000 fiches, 235 pages. Volume relié avec une couverture cartonnée rigide de qualité. 

  Prix : 50,00 $ 
 

8. Paroisse Saint-Hubert de Saint-Hubert : (1862-1993) 

Répertoire des mariages, plus de 3 900 fiches, 415 pages. Volume relié avec une couverture cartonnée rigide de qualité. 

  Prix : 50,00 $ 
 

9. Baptêmes Saint-Anselme, comté de Dorchester : (1901-2004) 

Répertoire des baptêmes,plus de 5 755 fiches, 722 pages. Volume relié avec une couverture cartonnée rigide de qualité. Un 

historique de la paroisse et la liste des curés complètent le répertoire.  Prix : 90,00 $ + 15,00 $ poste 
 

10. Baptêmes, mariages et sépultures Saint-Malo, comté de Compton : (1863-2013) 

Répertoire des baptêmes, plus de 5 800 fiches, 600 pages. Volume relié avec une couverture cartonnée rigide de qualité. Un 

historique de la paroisse et la liste des curés complètent le répertoire.  Prix : 75,00 $ + 15,00 $ poste 
 

11. Paroisse Saint-Denis de Montréal : (1899-1994) 

Répertoire des mariages, par Claire Audet, 446 pages. Volume relié avec une couverture cartonnée rigide de qualité. 

  Prix : 40,00 $ 
 

12. Paroisse Saint-Donat de Montréal : (1954-2003) 

Répertoire des mariages et des sépultures, par Léda Gallien et al, 201 pages.   Prix : 40,00 $ 
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13. Paroisse Saint-Ephrem d’Uptonl : (1856-1992) 

Répertoire des BMS, Compilé par Michel Hébert.                                         Tome 1 (A-I), 2007, 449 pages Prix : 40,00 $ 

                                                                               .                                         Tome 2 (J-Z), 2007, 881 pages Prix : 40,00 $ 

Nouvelles acquisitions 

Sincères remerciements à Mme Jeannine Fournier-Rousseau pour le don d’une quarantaine de répertoires et de 

volumes qui seront un ajout important à notre collection. En voici les principaux. 

Cote : BI-25 : Dictionnaire historique de Longueuil, de Jacques-Cartier et de Montréal-Sud, par Michel Pratt, Éditeur : 

Les albums-souvenirs québécois, 1995, 500 pages 

Cote : BI-96 : Biographies canadiennes-françaises, par Me J.A.Fortin, Éditeur : Auteur, 1965,1 348 pages.            

Résumé : Information sur les compatriotes de l’époque dont leurs initiatives, leur courage et leurs succès. 

Cote : HI-65 : Louis Jolliet. Vie et voyages (1645-1700), par Jean Delanglez, Éditons Granger, 1950, 435 pages 

Cote : HI-66 : Longueuil. Ville patrimoniale et riveraine, par Robert Gauthier, Edition du Marigot, 1999, 92 pages 
Cote : HI-67 : L’improbable victoire des Patriotes en 1837, par Réal Houde, Éditions de la Francophonie, 2012, 203 pages 

 
Frais de poste (en sus) : 15%  ou $ 10.00 minimum. 

Faire le chèque à : Société de généalogie Saint-Hubert, 3500 Grand Boulevard, St-Hubert, Qc.  J4T 0A1 

Pour commander, communiquez avec Mme Denise Boutin  par courriel : repertoires@sgsh.org 
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